
Matthieu 8 à 10  

(La manifestation du Roi )  

3. La manifestation du roi (8 - 11.1)
Jusque-là, Matthieu a présenté les qualifications et le message du Messie (Jésus) : sa 
généalogie, sa naissance miraculeuse et la venue de son précurseur  (Jean-Baptiste). Jésus, 
Roi et Sauveur accomplit les prophéties de l’Ancien Testament annoncées à son égard. Il 
s’est montré qualifié sur le plan moral pour diriger son peuple, par son baptême et sa 
résistance à la tentation (ch.1-4). Dans le sermon sur la montagne sont exposés les principes 
de son royaume et le chemin pour y rentrer (ch.5-7).

Dans les passages qui suivent, Matthieu présente une série de miracles pour démontrer 
l’authenticité du Roi auprès d’Israël et ainsi prouver qu’il était capable d’accomplir sa Parole. 

 
3.1 Jésus démontre sa puissance sur la maladie (8.1-15)

La lèpre (8.1-4) (Mc.1.40-45; Lu.5.12-16)  : Jésus guérit un lépreux
a) Comme premier miracle, Matthieu ne présente pas celui des noces de Cana (Jean 2), mais 

la guérison d’un lépreux. Celui-ci nécessitait, pour l'attester, de se montrer au sacrificateur et 
de présenter l’offrande prescrite par Moïse (selon Lé. 14.4-32; Dt  24.8). Dans toute l’histoire 
du peuple, pas un seul Israélite n'avait été guéri de la lèpre, à l’exception de Marie 
(No. 12.-15). 

Pour Jésus de quoi ce miracle témoignerait-il donc?  
• Sa soumission à la loi et aux prophètes (voir Mt. 5.17-19).
• Une preuve de son autorité et de son titre de Messie.

b) Quelle attitude avons-nous à imiter  dans la prière du lépreux « Seigneur si tu le veux » 
(Mt. 8.2)?  La soumission

La paralysie  (8.5-13) (Lu. 7.1-10)  : Jésus guérit un paralytique
c) Qu’est-ce qui caractérise l’attitude du centenier et qui émerveille Jésus ? 
Sa grande foi

d) Jésus précise que ceux qui pensent  être admis dans le Royaume, à cause de leur 
appartenance religieuse, Israélite ou autre seront jetés dans les ténèbres du dehors.   Mais 
des étrangers à Israël y rentreront. Qu’est-ce qui est donc nécessaire pour rentrer dans le 
royaume de Dieu (Voir aussi Ga. 3.22; Ep. 2.8-10)?

La foi

e) Que fait Dieu de ceux qui le refusent (voir Ro. 1.24, 26, 28)? 
Il les abandonne à eux-mêmes et aux résultats de leurs actes.

La fièvre  (8.14-15) (Mc. 1.29-31; Lu .4.38,39) : Jésus guérit la belle-mère de Pierre. 
f) Pierre était donc marié. Qu’est-il dit dans 1Ti.4.1-3, sur le célibat exigé? 

C’est une doctrine démoniaque.

g) Que fait la belle-mère de Pierre après sa guérison? 
Elle sert

3.2 Jésus démontre sa puissance sur les forces démoniaques (8.16, 17, 28-34)
Jésus guérit plusieurs démoniaques en chassant les esprits par sa Parole (v.16,17).



h) Qu’accomplit-il ainsi (Voir És. 53.4)? 
La prophétie d’Ésaïe : « Il a pris nos infirmités, il s’est chargé de nos péchés »

    
Remarque très importante  : Tout au long de ses trois années de ministère, Jésus a guéri un 
grand nombre de malades. Mais la suite d’És. 53.4, va plus loin (v.5-6) : « Mais il était blessé 
pour nos péchés, Brisé pour nos iniquités ; Le châtiment qui nous donne la paix est tombé sur 
lui, Et c’est par ses meurtrissures que nous sommes guéris.
Nous étions tous errants comme des brebis, Chacun suivait sa propre voie ; Et l’Éternel a fait 
retomber sur lui l’iniquité de nous tous. » 
Jésus a terminé son ministère à la croix pour accorder ce qu’il y a de plus important : le 
pardon des péchés et la vie nouvelle en lui à tout pécheur repentant. (voir aussi 1Pi. 2.24,25)

En conséquence : nous ne devons pas voir dans les paroles citées en Mt. 8.16-17et la 
référence à És .53.4, une garantie de guérison  miraculeuse et immédiate de toutes nos 
maladies.

i) Comment Dieu voit-il la maladie, et toute autre souffrance:
En Hé. 12.7-11 ? : Comme moyen de croissance
En 2 Co. 1.3-6 ? : Comme expérience pour consoler
En 2 Co. 12.7-10 ? : Comme protection contre l’orgueil
 

Les miracles dans la Bible : 
Les miracles, signes spectaculaires et indéniables, sont réservés par Dieu pour des moments critiques de 
l'histoire, et leur absence ne signifie aucunement qu’il n’intervient pas. Dieu s'en est servi pour signaler un 
changement important dans sa façon de traiter avec l'homme, et pour attester publiquement l'envoi du 
messager qui l'annonçait.

Ainsi, quand Dieu se choisit un peuple parmi toutes les nations, il le confirma devant toute la terre par les 
miracles dont Moïse fut l'auteur.

L'institution des prophètes choisis parmi le peuple pour remplacer les rois et les sacrificateurs corrompus 
comme porte-paroles de Dieu fut authentifiée par les miracles accomplis par les deux premiers d'entre 
eux, Élie et Élisée. 

D'autres hommes de Dieu, tout aussi spirituels qu'eux, n'en faisaient pas, comme en témoignent les vies de 
David, Salomon, Ésaïe, Jérémie et Jean-Baptiste.

L'envoi de son Fils fut attesté par les plus grands miracles.
L'Église fut marquée du sceau de Dieu par des miracles. 

Pierre, dans son message de Pentecôte, donne ce sens aux miracles : « Jésus de Nazareth, cet homme à 
qui Dieu a rendu témoignage devant vous par les miracles, les prodiges et les signes qu'il a opérés par 
lui au milieu de vous, comme vous le savez vous-mêmes. » (Ac. 2.22)

Le chrétien est donc appelé à vivre par la foi et non par la vue (Rom. 8.24, 25  ; 2 Co. 5-7). Il doit 
apprendre à voir la main de Dieu dans tout ce qui lui arrive, sachant que son Dieu dirige toutes choses 
pour son bien. Il ne cherche pas le miracle pour confirmer sa foi, mais reconnaît l'œuvre de Dieu dans les 
plus petits incidents de sa vie. Celui qui demande des miracles pour croire est en réalité incrédule. Aux 
Juifs qui venaient pour lui en demander, Jésus répondit : « Une génération méchante et adultère demande 
un miracle » (Mat. 12.39).



Jésus chasse les démons de deux démoniaques (8.28-34) (Mc. 5.1-20 ; Lu. 8.26-39) 
La Bible nous parle du monde troublant et mystérieux en Ép.6.12 « les dominations, les 
autorités, les princes de ce monde de ténèbres, les esprits méchants dans les lieux 
célestes ».  

h)Quelle est l’attitude du démoniaque?
 Il est furieux 

i) Qu’est-ce que les démons connaissent de Jésus et qu’est-ce qu’ils ne font pas (voir 
également Jac. 2.19) ? 

Qu’il est le Fils de Dieu, mais ils ne lui font pas confiance. Ils savent que leur temps est 
compté. 

j) En Luc 8.31, il est précisé que les démons prièrent Jésus de ne pas les envoyer dans 
l’abîme. Selon Ap.20.1-3, que représente cet abîme pour les démons ?

Une prison, un lieu d’enchaînement.

k) Les habitants de Guédara refusèrent la présence de Jésus, suite à la perte de leur 
pourceaux, bien que les démoniaques soient délivrés. Quelle est donc leur 
préoccupation? 

Matérielle au détriment du salut. 

Réflexion personnelle: Quelle est ma préoccupation prioritaire? 
 

3.3 Jésus démontre sa puissance sur les hommes (8.18-22 ; 9.9) 
Matthieu donne trois illustrations pour démontrer que le roi a le droit de demander à des 
serviteurs de le suivre, et de refuser des demandes de la part de ceux qui ne sont pas 
bien motivés. 
l) Qu’est-ce que Jésus veut nous  enseigner :   

• Par sa réponse au scribe (8.18-19) ? 
Celui qui veut le suivre doit être prêt à renoncer à son confort et à ses droits. Pour être disciple, 
les bonnes dispositions du cœur prévalent sur la qualification. 
• Par sa réponse au disciple, « laisse les morts enterrer les morts » (8.20-22 ; voir 
10.37) ? 
Le fait de suivre Jésus doit  avoir la priorité sur tout lien sentimental ou familial. Les morts 
spirituellement  peuvent s’occuper de ceux  qui sont morts physiquement.
• Par le choix de Matthieu, percepteur d‘impôts, méprisé par ses concitoyens, car 
travaillant pour l‘occupant (9.9) ? 

Pour le suivre, il faut accepter une réduction importante de ses revenus.
L’obéissance immédiate est essentielle, plus importante que le passé.

3.4 Jésus démontre sa puissance sur la nature (8.23-27) (Mc. 4.35-41; Lu. 8.22-25)

m) Par la confiance de Jésus, contraire à la peur des disciples dans la tempête, et son 
autorité pour la calmer, quelle est la leçon pour nous (voir aussi: 1 Co .15.55-58) ?

 Si Jésus est dans notre barque, nous pouvons avoir entière confiance en lui quelles que 
soient les tempêtes traversées. 

3.5 Jésus démontre sa puissance de pardonner (9.1-8) (Mc. 2.1.12 ; Lu. 5.17-26) 
o) Qu’apprenons-nous sur Jésus en 9.3, 4 ?
 Il connaît les sentiments et les pensées des cœurs. Il est omniscient.

Et en 9.6 ?  Il a le pouvoir de pardonner les péchés 



p) Pourquoi les scribes pensaient-ils que Jésus mentait ?
Ils ne croyaient pas à sa divinité, car seul Dieu a le pouvoir de pardonner les 

péchés. 

q) Jésus pardonne les péchés du paralytique et le guérit. De ces deux choses, laquelle 
est la plus importante et pourquoi ? 

Le pardon des péchés parce qu’il accorde le salut éternel. 

3.6  Jésus démontre sa puissance sur les traditions (9.10-17) (Mc. 2.15.17 ; Lu. 5.29-32) 
C’est Matthieu (Lévi) qui organise le repas (voir Marc et Luc). Il invite Jésus avec ses 
disciples, beaucoup de publicains (ses collègues professionnels) et des gens de mauvaise 
vie.  Les pharisiens sont offusqués que Jésus mange avec des pécheurs. 
Dans les deux déclarations de Jésus quelles sont les vérités évidentes ?
r) Ce ne sont pas ceux qui se portent bien qui ont besoin de médecin (v.12) : 
La seule condition pour être guéri par Dieu (physiquement selon sa volonté et surtout 

spirituellement) est la reconnaissance de notre besoin. Il ne peut rien faire avec celui qui se 
croit juste. 

s) Je prends plaisir à la miséricorde et non aux sacrifices (v.13)  (voir Os.6.6 ; 1Jn.4.20) : 
La miséricorde doit caractériser tous nos actes. Lorsqu’elle est absente les formalités 
religieuses sont dénuées de sens. 

Pour les chercheurs : Question sur le jeûne (9.14-17)  La loi ne prévoyait qu’un seul jeûne 
par an (voir Lé. 23.26,27), mais les pharisiens jeûnaient deux fois par semaine (Lu.18.12) et 
les disciples de Jean-Baptiste suivaient peut-être leur exemple. Ils avaient aussi une bonne 
raison de le faire car ils appelaient les personnes à se repentir, en vue du royaume qui allait 
venir. Jésus ne condamne pas le jeûne. 

t)  Quel est le sens de sa réponse (v.15-17 ; voir Co. 2.20-23 ; 2 Co. 5.17) ? 
Cette pratique ne doit pas être légaliste. Il y a un temps pour se réjouir et spécialement avec 

l’époux qui ne sera pas toujours là. 

Application: Qu’en est-il  dans notre vie personnelle ?

3.7  Jésus démontre sa puissance sur la mort (9.18-26) (Mc. 5.21.43 ; Lu. 8.40-56) 
u) Alors que Jésus est appelée pour une jeune fille qui vient de mourir. Une femme, malade 

depuis douze ans, impure selon Lé. 15.19, 30, ruinée (Lu. 8.43), est guérie en touchant 
Jésus.
Pourquoi Jésus l’a-t-il guérie?
En réponse à sa foi

 Nota: Marc et Luc parlent de salut (Mc. 5.34 ; Lu. 8.48)

v) Jésus redonne la vie à la fille de Jaïrus, le chef de la synagogue (voir Lu. 8.41). Pour 
comprendre pourquoi Jésus parle de la mort comme d’un sommeil (9.24 ; voir aussi Jn.
11.11-14) voyons :

• De quoi est composé l’être humain (1 Th. 5.23) ? 
• D’un corps, d’une âme et de l’esprit
• Ce qui demeure à la mort (Ec. 12.7; Ac. 2.27) ?  
• L’âme et l’esprit
• Quel est l’avenir du corps du croyant, comment sera-t-il (1 Co. 15.20-22 ; 42-44) 

et à quel moment cela se passera-t-il (1 Th. 4.13-18) ? 
• La résurrection. Il sera incorruptible, glorieux, plein de force. Quand le Seigneur 

descendra du ciel. 



• Selon Ap. 20.7-15, les incroyants retrouveront leur corps mais quel sera leur 
avenir ? 

• L’étang de feu (l’enfer)

• Que dit Jésus de lui-même en Jn. 11.25 ?   
« Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi vivra, même s’il meurt »

Nota : Mémoriser ce verset Jn. 11.25

3.8  Jésus démontre sa puissance sur la cécité (9.27-31) 
w) Comment Jésus est-il appelé par les deux aveugles qu’il guérit et par cela que 

reconnaissent-ils en Jésus (voir 1 Sa. 7.4,5,16) ?  
Fils de David  -  le Messie

x) Que dit Jésus de lui-même en Jn. 8.12? 
« Je suis la lumière du monde; celui qui me suit ne marchera pas dans les ténèbres, mais 
il aura la lumière de la vie. »

Nota : Mémoriser ce verset Jn. 8.12

Application : Cherchons  en Jésus la solution à nos situations sans issue humaine. 

3.10  Jésus démontre sa puissance sur le mutisme (9.32-34) 
y) À la guérison du démoniaque muet, comment réagit :

La foule ? 
Elle acclame, étonnée : « Jamais pareille chose ne s’est vue en Israël. »

Les pharisiens ? Ils accusent. Ils sont incrédules : « C’est par le prince des démons 
qu’il chasse les démons. » 

3.11 Jésus démontre sa puissance de déléguer l’autorité (9.35 - 11.1) 

3.11.1 Observation de l’œuvre (9.35-38)
z) Résumer le ministère de Jésus.
Enseigner – prêcher – guérir maladies et infirmités

Nota: Le ministère de guérison de Jésus avait pour but de démontrer l’autorité de sa 
personne

aa) Pourquoi Jésus est-il ému de compassion en voyant la foule ? 
Elle était languissante et abattue comme des brebis qui n’ont pas de bergers. 

ab) Les brebis étaient empêchées de suivre le maître par les chefs religieux qui auraient 
dû être leurs bergers et qui les maltraitaient. Que demande alors Jésus à ses 
disciples ?  

 De supplier Dieu d’envoyer des ouvriers dans sa moisson car elle est grande. 

Application : Que ce soit notre attitude et notre prière, car la moisson est encore plus grande 
aujourd’hui. Il n’existe pas de vocation plus honorable que celle d’un ouvrier pour Dieu. 
Sommes-nous prêts à le faire s’il nous envoie ? N’allons pas sans son appel (Jé. 23.21,22) ; 
mais ne refusons pas non plus le privilège de travailler avec Dieu (1 Co. 3.9).



3.11.2 Mention des ouvriers (10.1-4)
Disciple signifie : « celui qui suit, qui apprend »;  apôtre  veut dire « envoyé » ou 
« ambassadeur ». D'où la nécessité d'être disciple avant de partir en apôtre.  

ac) Dans quel but Jésus établit-il les douze (voir aussi v.7 ;  Mc. 3.13-19) ? 
(Mc.3.14) Les avoir avec lui, pour les enseigner.
(v.1, 7 ; Mc. 3.15)  Les envoyer prêcher avec le pouvoir de chasser les esprits impurs et 

de guérir. 

ad) Jésus ne demande jamais rien à ses disciples sans leur donner le pouvoir de 
l'accomplir. Noter et se rappeler deux principes fondamentaux de toute activité à valeur 
éternelle :

1. Jn. 15.5 : - sans Christ nous ne pouvons rien faire
2. Ph. 4.13 - nous pouvons tout par Christ qui nous fortifie

ae) Nommer les douze disciples. Pierre et André ; Jacques et Jean, son frère ; Philippe et 
Barthélemy ; Thomas et Matthieu ; Jacques et Thaddée ; Simon et Judas Iscariote. 

Remarque : Matthieu nomme les disciples par deux, probablement parce que le Seigneur 
les envoya ainsi (voir Mc. 6.7 ; Lu. 10.1) Ils bénéficient alors de la communion, de 
l'encouragement et du soutien mutuel. Il est important de travailler en équipe. Refuser ce 
principe dans l'œuvre du Seigneur, c'est s'exposer au découragement et à de graves 
dangers. 

af) Le choix de Judas était-il une erreur (v.4) ? Justifier votre réponse (voir Jn. 13.18). 
Jésus connaît ceux qu’il a choisis. Par Judas devait s’accomplir l’Écriture.

Avertissement: La présence de Judas parmi les disciples nous avertit que le titre religieux 
d'un homme et les dons spirituels qu'il peut manifester (v.1 et 8)  ne sont pas 
nécessairement l'indication d'une relation vitale avec Christ. Un extérieur de brebis peut 
cacher un coeur de loup (Mt. 7.15). 

3.11.3  L'instruction des ouvriers (10.5-23)
Lieu et message (v.5-8)
ag) Vers qui les ouvriers devaient-ils aller ? 
Les brebis perdues de la maison d'Israël.

À la fin de son ministère, vers qui Jésus envoya-t-il ses disciples (Mt. 28.18-20) ? 
Toutes les nations

Par où doit commencer le travail missionnaire selon l'ordre de Jésus (Ac.1.8) ? 
Là où nous sommes

ah) Que devaient prêcher les disciples ?
Le royaume des cieux est proche

Préciser la condition pour rentrer dans le royaume que contenait cette prédication 
(4.17) ? 

La repentance

Leurs provisions (v.9-15)
ai) Comment devons-nous accomplir l'oeuvre de Dieu et pourquoi (v.8) ? 



Gratuitement, comme nous l’avons reçue

Avec quel état d'esprit (1 Pi. 5.2) ? 
Non par contrainte, mais volontairement, selon Dieu, avec dévouement. 

Que devons-nous éviter (1 Ti. 6.5 ; 1 Pi. 5.2) ?
 Le gain sordide (l’enrichissement)

Par qui doit être soutenu l'ouvrier de Christ (v.10 ; 1 Co. 9.14 ; Ga. 6.6) ?
Par ceux qu’il enseigne. 

 Nota : voir l’exemple de Paul qui ne demande rien (1 Co. 9.13-18)

aj) La personne digne est celle qui possède un cœur réceptif au message prêché et qui 
ouvre sa maison aux disciples. Qu'est-ce qui repose sur sa maison (v.11-13) ?

La paix

• Quelle est la conséquence pour celui qui refuse l'Evangile et ses messagers (v.14, 15 ; 
Ro.1.28) ? 

 L’abandon de Dieu au péché et un traitement rigoureux au jugement final. 

La réaction attendue (10.16-23)
ak) Quelle sera la situation des disciples en mission (v.16) ?
Comme des brebis au milieu des loups

Face à cette situation dangereuse quelles sont les deux qualités essentielles que 
Jésus propose et pourquoi (2 Co. 4.2 ; Ro. 16.19) ? 
- La prudence pour éviter les pièges des hommes sans scrupules (v.17) et savoir réagir 
dans les situations difficiles (v.22,23).
- La simplicité sans mobiles indignes pour être sans reproche.  

al) Jésus prévient ses messagers qu'ils subiront une opposition légale (les 
tribunaux), religieuse (les synagogues), politiques (les gouverneurs et les rois) et 
même familiale. 

Quel en est le but? 
Servir de témoignage

Nous n'avons pas à nous inquiéter pour plaider notre cause. Qui nous aidera ? 
Le Saint-Esprit

am) Comment considérer le fait d'être persécuté pour le nom de Jésus (voir Ac.5.41; 
1Pi.4.12-14) ?
Une joie, parce que l’Esprit de Dieu, l’Esprit de gloire repose sur nous. C’est donc un 
privilège.

an) Quelle information pour notre vie chrétienne nous donne le fait d'être persécuté, 
selon 2 Ti. 3.12  ?

Un indicateur   (un baromètre)  de fidèlité de notre témoignage. 
Quelle est la principale preuve de notre salut selon le v.22, (voir également Ro.
2.7 ; Hé. 3.6 ; 10.36-39 ; Ap. 2.7, 11, 17) ? La persévérance



3.11.4  L'encouragement des ouvriers (10.24-33) (Lc. 12.2-9)

ao) Comment le disciple de Christ doit-il s'attendre à être traité et pourquoi (v.24, 25 ; 
Jn. 15.18-21) ? 
Persécuté comme son maître parce qu’il n’est pas plus grand. Il n’est pas du monde 
comme son maître. Traité également de démon.

Nota : Béelzébub : autre nom pour Satan. 

Remarque: Ne nous décourageons pas dans l'œuvre du Seigneur, malgré 
l'incompréhension, le rejet, la persécution. Jésus nous a avertis. Réjouissons-nous au 
contraire, d'être ainsi trouvés fidèles dans notre témoignage.

ap) À quelle période de l'histoire peut-on rattacher l'information de Jésus « Mt.10.23b 
Je vous le dis en vérité, vous n'aurez pas achevé de parcourir les villes d'Israël, que le 
Fils de l'homme sera venu. » (voir Mt.24 dans son entier et en particulier le verset 
14, Da. 7.13) ? 

Au retour de Christ 

aq) Nous devons annoncer avec courage tout le conseil de Dieu malgré l'opposition 
(v.27). Pourquoi ne devons-nous pas compter sur l'approbation des hommes pour 
persévérer (v.26, 29-31 ;  voir Ro. 8.31; 1 Co. 4.5) ? 

Au retour de Christ nous recevrons son approbation, car toutes nos actions lui 
seront connues. 

ar) Pourquoi les hommes ne sont-ils pas à craindre ?
Ils ne peuvent tuer l’âme

as) Qui devons-nous craindre et pourquoi ?
Dieu, parce qu’il peut faire périr l’âme et le corps dans la géhenne. 

at) Que fait Christ pour celui qui se déclare publiquement pour lui devant les hommes 
(v.32) ?

Il se déclare pour lui devant son Père dans les cieux

au) Que fait Christ pour celui qui le renie devant les hommes (v.33) (voir aussi Jn.
12.42) ? 

Il le renie aussi devant son Père qui est dans les cieux

3.11.5 L'avertissement des ouvriers (10.34.39)  (Lc. 12.51-53 ; 14.26, 27)
av) Jésus nous avertit qu'il est venu apporter la division dans les familles, bien qu'il 

soit appelé « Prince de la paix  (Es.9.5,6)». Quelle est la cause de cette division ? 
La séparation spirituelle inévitable qui existe entre celui qui l’accepte et celui qui le 

refuse. 

 Important: Cet avertissement de Jésus ne peut en aucun cas servir de justification à 
ceux qui au nom de la foi négligent où méprisent leurs proches. La famille est une 
institution de Dieu à respecter. 



aw) Que faut-il faire pour être digne de Christ, expliquer  :
v.37 (voir 2 Co. 6.14-18) ?
Préférer Christ à sa famille. Rejeter le péché mais pas les personnes.

v.38 (voir 16.4 ; Ro. 8.13 ; Ro. 12.1) ? 
Renoncer à soi-même, prendre sa croix et suivre Christ. Se séparer du péché en 

crucifiant notre « moi ». Sacrifier nos plaisirs, notre volonté, et même notre vie pour 
que la volonté de Dieu s’accomplisse en nous et par nous. Nous offrir comme un 
sacrifice vivant, saint et agréable à Dieu. 

ax) À l'image du blé, que doit faire le croyant pour sauver sa vie et porter du fruit (v.
39 ; Jn. 12.24, 25) ? 

Mourir au péché : s’en détourner, y renoncer. 

3.11.6 La récompense des ouvriers (10.40-11.1)  (Mc. 9.41)
ay) Que nous promet Jésus même pour notre plus petite aide auprès des personnes 
(voir également Hé. 6.10) ? 

Des récompenses sans rien oublier 

az) Que se passera-t-il si nous ne nous lassons pas de faire le bien (Ga. 6.9) ?
Nous moissonnerons au temps convenable si nous ne nous relâchons pas. 

Application : Jésus exige de ses disciples un engagement total, un amour qui surpasse 
tout autre. 
                 Cette consécration concerne nos priorités dans notre témoignage, notre 
famille et notre vie même.  

Nota: Les mots « Lorsque jésus eut achevé de donner ses instructions »  indiquent un 
autre point tournant du livre (cf. 7.28 ; 13.53 ;19.1 ; 26.1)
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